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par Nicolas BOULANGER

GMEI/SPEA
en salle de conférences de Navier – 2ème étage

Résumé : 

Le passage d’un écoulement stratifié au dessus d’une montagne se traduit souvent par le développement d’ondes de gravité internes dites ondes de relief. Lorsque la stratification est suffisamment forte, i.e. lorsque le nombre de Froude Fr<1, ces ondes peuvent atteindre une amplitude telle qu’elles déferlent. En altitude le déferlement est responsable de la turbulence de ciel clair particulièrement dangereuse pour la navigation aérienne (e.g. crash du vol BOA 911, Japon, 1966). Au sol ces événements s’accompagnent de véritables tempêtes susceptibles de dévaster des forêts entières (e.g. Boulder, 1997). D’un point de vue plus général et moins catastrophique le déferlement entraîne une augmentation de la traînée sur l’atmosphère et favorise la dissémination des polluants à proximité du sol. 

Le déferlement impacte donc de manière non négligeable l’environnement en général et les activités humaines en particulier. Il a donc fait l’objet de nombreuses études théoriques, numériques, expérimentales, et même in situ (dont Pyrex). Le CNRM et l’équipe SPEA, en collaboration avec l'IMFT, ont participé aux progrès enregistrés ces dernière années en apportant des éléments nouveaux sur la structure du déferlement, notamment avec les études de Gheusi & al (2000) et de Eiff et al. (2005). 

Dans la continuité de ces travaux nous présenterons tout d’abord les résultats d’une étude mettant en évidence de nouveaux aspects spatio-temporels du déferlement. Nous présenterons ensuite des résultats très originaux obtenus dans le cadre du contrat ANR TOPOGI-3D sur la structure spatiale du déferlement, notamment grâce au développement d’une technique inédite de vélocimétrie PIV 3D/3C. Cette technique permet d'accéder à la mesure en laboratoire des trois composantes du champ de vitesse dans un volume, et ce même dans un écoulement stratifié fortement turbulent. 
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